
RÉVEILLONS NOUS DE NOTRE LÉTHARGIE !
(au sujet des armes nucléaires)

Voici quelques uns des obstacles :

• lorsque la réalité des armes nucléaires se situe au-delà de notre  
« horizon personnel » 

• la nécessité de faire face à des problèmes vitaux à brève échéance  
(chômage, maladie grave, etc.) ou plus généralement d’avoir « d’autres chats à fouetter » et donc   
de laisser faire les décideurs

• la volonté (consciente ou pas) de « ne pas y penser » parce que trop épouvantable
• la conviction (l’espoir) que ces armes ne seront jamais plus utilisées
• le fait de ne pas se considérer assez compétent pour s’en faire une opinion personnelle et donc de 

déléguer l’affaire aux politiques, assistés par des experts, par définition censés « savoir »
• l’impact identitaire : « les armes nucléaires c’est français, c’est comme le vin et le fromage »
• l’addiction : « les armes nucléaires c’est comme une drogue : on ne peut plus s’en passer »

En ce qui concerne les décideurs : 
les motivations se situent surtout dans une immense volonté de puissance, voire même dans une 
fascination pour l’arme nucléaire (cf. l’article dans Le Monde du 6 août 2015 : « Soixante-dix ans de 
fascination nucléaire », par Christophe Ayad et Jérôme Gautheret), considérée donc comme une arme 
politique, voire même psychologique.


